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L'origine de la guerre
v

C'est l'Allemagne
qui a fait échouer la médiation

Si О responsabilité Je l 'Autri-
che-Hongue daas la genèse de lu

guerre générale est grande, eede

de l'Allemagne est encore plus ac-
Caillante. C'est, en effet, Berlin qui,
tout en protestant hypocritement
de son désir de voir le conflit aus-

tro-se.rbe rester localise, s'est re-

fusé a toute démarche sérieuse

susceptible de faire disparaître les

ca ses d'une guerre européenne.
Le 24 juillet, ie sous-secretaire
d'Etat Zimmermann télégraphie
aux ambassadeurs à Paris, Lon-

dres et Petei sbo irg, les invitant à

démentir que l'Allemagne ait excité
l 'Autriche a adresser une note sé-

vère à la Serbie :

Maintenant que i'Autriche-Hongrie, de

sa propre initiatives est decidee à un lan-

gage énergique, îi est bien évident que
nous ne pouvons pas conseiller à Vienne

de recuier. Le prestige de l'Autriche-

Hongrie, si elle recuiait, serait a l'mtê-

rieur et a l'extérieur, définitivement
anéanti.

Pendant toute 1a crise diploma-
tique qui a précédé la catastrophe
fin nie,- la diplomatie allemande n'a

eu d'autre préoccupation que d é-

carter lés tiers du tôte-à-tète de

l'Autriche Hongrie avec la Serbie,
non pour localiser le conflit, .nais

pour que la victime serbe restât

seule en face du bourreau germa-
nique. C'était une affaire exclosi-
veulent austro-serbe, répétaient
с..? une un « iietmotiv » Bettmann-

Hollweg et Jagow, dans laquelle
aucune autre puissance ne pouvait
sffmmiscer. ^Allemagne se serait
sans doute contentée du t iompiie
qu'aurait été pour le c< Drang nach
Os en» un règlement de ia ques-
tien serbe par ia seule force autf i-

chienne ; mais elle acceptait par-
faitement l'autre alternative dont

ia r éalisation devait être tenue pour
certaine, celle de l'extension et de

la généralisation du conflit. C'est

pourquoi elle s'est ingéniée à faire

avorter toutes ies tentatives d

médiation dont I Angleterre a pris
l'initiative.
A la date du 18 juillet, von Ja-

gow c: iv <it prince Liciraows-

ky :

Nous devons veiner a localiser le cun

flit. Gela réussira-t-il ? Cela dépend tout

d'abord de la Russie et en second lieu,
de 1 mflsence modératrice de ses alliés de

l'Entente. Plus l'Autriche se môfitrerh
en- rgique et plus la Russie se tiendra

L anqullla Evidemment, il y aura quelque
bruit à St Péterbourg, mais au fond la

Russie n'est pas actuellement frète a

faire lafguerre La France et l'Angleterre
ne désirent pas ! guerre maintenant.

C'est la divulgation de la tacts

qir alk-111 ode : rejeter la respoo-
sab lté .ie t< ut .sur la Russie et

1 Ei.t bte. Bei lin manœuvrait cù

manière a ce que la France et la

Grande-Bretagne- se fissent le.-.

C(ill«|jil£ô6 (i UUv pOJ{l(JU0 UaQb

formant la Russie en bouc émis-
saii e de la guerre si elle no lais-

sait pas tranquillement exterminer
un petit peuple frère. L'ambassa-
deur à Paris, von Schoeo, telégra-
phiait le 24 juillet : « Le gouver-
nement français s'efforcera d'agir
dans l'intérêt du m iatien de la

paix. » Le kaiser met en note ;

Sornettes ! Von Tehirsçhky man-

d. ■ t, i ■ 24 j iilî i, que ie comt

Berehtoldf«!>our convaincre r Rus-
sie de s s bonnes dispositions », a

déci■■■re au charge d affaires russe

que ci Autriche ne réclamera au-

cun territoire serbe», Guillaume
écrit en marge : « Quel âne ! »
Sir E Grey suggère au prince
LuiiWsky que i'AUemago- in-

tei vît nue de eouc.it avec l Ange-
terre pour que Vienne prolonge le
délai de réponse trop court qui est
imparti à la Serbie par l'ultimatum
a о -fi îo-hongreia et qui rend la
ru: -G- gor i» i it 1 e. Inutile

plupOac cgaieiiifcut que, en сas uc

tension dangereuse entre 1a Russie

et l'Autriche, u ie médiation entre

elles deux soit entreprise par i'Al-

lemagne, la France et l'Italie. înu-
tile, répéta le kaiser, et il ajouta:
« Je ne ferai rien à moins que
l'Autriche ne m'en prie instam-

ment, ce qui est peu probable
Dans des questions d'honneur et

d'intérêts vitaux, on ne consultepas
les autres. »
Le 25 juillet, le prince Lich-

nowsky écrit en particulier à von

Jagow pour conseiller d'accepter
la proposition anglaise de média-
tion â quatre :

J'y vois ia seule possibiité d'éviter une

guerre mondiale dans laquelle nous ris-

quenons tout et où nous n'avons rien à

gagner Si nous ia rejetons, Grey ne fera

plus rien. Tant que nous n'avons pas mo-

bilise, une médiation et un arrangement
du différend acceptable pour l'Autriche
sont toujours possibles. Mais notre refus
mécontentera beaucoup ici et je ne crois

pas qu'au cas où ia France serait entrai-

née dans le conflit, l'Angleterre paisse
rester indifférente,

Jagow répond, le jour même,
que l'Angleterre et l'Allemagne
n'ont rien à voir dans ïe conflit
austro-serbe. En cas d'an conflit
austro-russè, l'Allemagne serait

prête à s'associer aux autres gran-
des puissances en vue d'une mé-

diation, mais « sous réserve de nos

obligations d'alliance bien con-

nues. » En même temps, à Berlin,
on avisait l'ambassadeur d'Autri-

che, comte Szœgyeny, qu'on consi-
jérait « une grande rapi iitô dans
les opérations militaires et une

prompte déclaration de guerre
comme utiles pour parer le (1)
dang r de l'immixtion de tierces

puissances. »
Bethmann-Holiweg mande ie 27

juillet au prince Lichnowsky qu'on
de sait rien ici (Berlin) de la pro-
position de sir E. Grey de tenir
une conférence à quatre en An-

gleterre (cependant Lichnowsky
en a déjà assez parié). Il ajoute :

« Nous ne pouvons pas participer
à une telle conférence, car nous

ne pouvons pas traîner l 'Autriche,
к 1 occasion de son différend, avec
la Serbie, devant un tribunal eu-

opéeu. »

A. de la Jonquièr©.
le

I Tuozzi expli
les pourparlers

itÉ-kémataf

(1) Faute dans le texte:

« au ».

pour

M. Tuozzi, délégué italien à Angora,
de passage en notre ville, a déclaré ar

Terdjaman :

— L'Italie n'a pas de question territo-

liaie a régler avec ie gouvernement d'An-
gora. Par conséquent, la but des pour-

parlers était de rendre encore plus nette

la position réciproque des deux pays déjà
unis l'un à l'autre par des rapports d a-

mitiê sincère. L'accueii si sympathique que
m'ont fait les dirigeants et la population
d'Anatolie restera éternellement gravé
dans mon souvenir.
La tâche que j'avais à remplir à Angora

n'était pas telle qu'elle pût être menée

à bonne fin. Quand je partis pour l'Ana-

toùe, plusieurs personnes me parlèrent de
la difficulté de ia mission que j'avais as-

sumée. Or cela n'était pas exact, parce

que : lo les deux pays entretiennent mu-

tuellement des sentiments amicaux et

n'ont jamais nourri i'un envers l'autre des

sentiments de haine ; 2o l'Italie et les lta-

liens aiment la liberté. Aussi l'effort pa-

triotique déployé par l'Anatolie pour son

indépendance a-t-il trouvé dans les cœurs

italiens un écho sympathique. Telle

étant la manière de penser de l'opinion
publique italienne et de la presse — qui
personnifie cette opinion — l'Italie offi-

cielle doit naturellement partager cette

manière de voir.
Les négociations avec les dirigeants

d'Angora se sont constamment poursui-
vies dans une atmosphère amicale.

Toutefois, avant d'avoir communiqué à

mes chefs ce que pensent ces dirigeants
ainsi que leurs déclarations, et avant

que les désirs de l'Ànatoli9 aient été esti-

tnés à Rome, conformes aux désirs du

gouvernement italien,on ne saurait parler
d'une décision définitive.

A mon départ d'Angora, tandis que je
serrais la main de Yons ouf Kêmal bey
fi me du :

— Ja souhaite de vous revoir ici plus
vite que M. Franklin Bouillon, après son

premier départ pour Paris.
Pourvu que, d-s deux côtés, on fasse

preuve d'un égal esprit de conciliation,
et d'un égal désir d'entente, il est hors de

doute que plus d'une question sera réglée
avec facilité.
Je l'ai déjà dit, les Italiens aiment les

causes de liberté et d'indépendance. Ps

ies aiment même à tel point qu'au profit
de ces causes ils peuvent sacrifier leurs

propres intérêts.
Bref, je reviens satisfait de mon voyage.
Eu ce qui concerne mon retour à An-

gora, je ne saurais, naturellement, rien

dire encore à ce sujet,car je n'en sais rien.

Mais il est extrêmement probable qu'à la

uouveûe Conférence qui va se réunir à

Paris, la question orientale sera définiti-

veraent réglée, et ainsi la paix et la tran-

qui! il té renaîtront en Orient.

la question orientale
à la Conférence da Paria

il est actuellement certain que la ques-

iiiJïi hicntale ne sera pas discutée à

Cannes. mais sera réservée pour la Con-

férence de Paris.
M. Goanaris a déjà fourni,, du côté

grec, les explications voulues en ce qui
concerne le point de vue auquel se place
la Grèce* Les dernières entrevues du

président da conseil hellène avec les

hommes d'Etat alliés ont eu ce résultat

d'éclaircir entièrement la question. Ainsi
le voyage de M. Gounaris à l'étranger
n'aura pas été vain.

La Grèce est prête à toute concession

qui peut être en rapport avec les

lourds sacrifices qu'elle a déjà faits sur

le terrain de la guerre.

Les kémalisles ont d'autre, part annon-
cé l'envoi d'une délégation à Paris, char-

gée de faire les déclarations voulues aux

dirigeants des Puissances alliées. Depuis,
rien n'a été fait, et comme il y a ur-

gence en la matière, il semble bien que

l'on doive se contenter des renseigne■
ments que possèdent déjà les représen-
tanis turcs à Paris. Dérailleurs, à quoi
peut aboutir l'envoi d'une délégation
kèmalisle
Nous avons déjà publié, au sujet delà

paix, les déclarations très précises de

Moustafa Kêmal. La semaine dernière

encore, un de nos confrères de Paris a

interrogé télégraphiquemerd à ce sujet
le chefdu mouvement kémaliste. Ce der-

nier a répondu :

« Les conditions paix turque:
sont connues de toyfc le monde de-

puis le 28 janvier 1920, jour de îa

proclamation du Pacte National.
Elles peuvent se résumer comme

suit : recormalssajrses da la pleine
indépendance tant politique qu'éco-
nomique de la Turquie à l'intérieur
de ses frontières nationales. »

Le Pacte national a été publié.Il a été,
à plusieurs reprises lu cl commenté à

l'Assemblée nationale.
Les Alliés ont donc ainsi tous les

moyens d'apprécier de part et d'autre

la situation.
L'informé

la
le Washington

et l'épilibre politique
ie i'EitreiM-Orint

S AÀTINALES |
On va recommencer à porter le со

rail.

Vous avez ioules. Mesdames, au fond
d un tiroir fermé depuis longtemps quel-

qu'une de ces broches ovales où, dam

un mince cadre d'or était serti un ca-

mée de corail allant au rose saumon au

vermillon vif. Vous avez aussi retrouvé,
dans quelqu ècrin fané, un ce ces bra-

celets à dix ou douze rangs, faits de

menus grains de corail taillés à facettes.
Ces ornemen's désueis que nulle fem-

me chic n'eût consenti jusqu'ici à ar-

borer sur les robes modernes se рог-

laient.il g a belle luret e,à l'époque où nos

grand inères trouvaient uniformément
un châle des Indes dans leur corbeille

de mariage, ils-éiaient destinés, ces or-

nemenis voya it , à compléter, avec la

crinoline, l'assortiment bizarre de ta

haute boiiine lacée de satin ciair et de

l'ombrelle minuscule qui donnait aux

élégantes du temps l'air de s'abriter sous

an champignon des prés.
Eh bien ! le corail va, parait-il, rede-

venir de mode. Cet oublié va connaître

de nour/eau la vogua el l'engouement des
belles poupées mondaines — et même

des attires.

Et ce sera justice. Car il est fort

séyanl sur une peau mai ambrée par le

n ; v — -/•' г •- : le deh langoureuses
.

nv sstr nn épicier-
me laiùnx de biondc.

De plus, lout compte fait, le pins

Patriarcat acuménique
Hier s'est réuni le Saint-Synode qui

s'est occupé d'un emprunt da Patriarcat

œcuménique auprès de l'académie Ihéo-

logique Aujourd'hui les deux corps cons-

titués tiendront une assemble plénière

pour prendre connaissance de la réponse
élaborée par la commission ad hoc au

communiqué kémaliste concernant les

déportations du Pont-Euxin,

Des sommes très importantes ont été

recueillies en Amérique en faveur du

patriarcat, parmi les riches communautés

grecques des Etats-Unis, aussitôt que fut

connue l'élection de Mgr Mêlétios au

trône œcuménique. Près de 100,000 doi-

lars auraient déjà été souscrits dont une

partie a vété remise entre les mains du

Patriarche an moment de son dépari
pour Londres.

Corps d'Occupation Français
de Censlantlnople

CONFÉRENCE
Vendredi,13 janvier 1922, 15 heures 30
Salie des fêtes du Lycée de Galata-Séraï

Conférencier : M le Commandant Tuloùp
Sujet traité : Influence personnelle deNa-

poleon sur le Code Civil.

somptueux bijou en corail est moins

• cher qu'un rang de verles. C'est, là un

avantage qtfm-précierom les générée/
mcrisJancVrv que о •, galants amisfen
quête d'un présent à offrir...

VfDI II

(De 'noire correspondant particulier)
(suite)

Paris, 3 janvier.
En présence de 400 millions deChi-

rmis et de 60 millions de Japonais, les

100 millions d'Américains, les 9 millions

de Canadiens, les 5 millions d'Australiens

ont l'évidente préoccupation de faire bloc.

Le point de vue ethnique, étranger au

gouvernement de Londres, ne disparaît
pas, ch^z eux, derrière ie point de vue

politique. D'abord Américains, Austra-

liens, Canadiens, ils se sentent aussi, et
et très consciemment, membres de la

race blanche. De là le sentiment de gène
provoqué par l'idée que, dans un conflit

entre le Japon et les Etats-Unis, l'Angle-
terse pût êtrb obligée de prendre parti
contre ces derniers.

A la Conférence impériale, le Canada

se prononça donc contre le renouvelle-

ment de l'alliance et l'Australie stipula
que, si elle l'acceptait, c'était à condition

que rien dans ses termes ne pût porter

ombrage aux Etats-Unis. Américains et

coloniaux britanniques s'étaient découvert
en l'espèce, une communauté d'intérêts et

de sentiment. S'en rendant compte, avec
son merveilleux sens politique, l'Angle-
terre R'insista pas. Dès ce moment, l'ai-

fiance appartenait au passé.
Les deux plus grandes puissances na-

vales du monde devenaient, dans ces

conditions, maîtresses de îa situation.

Elles pouvaient impunément limiter leurs
armements navals, déterminai le Japon
à faire de même, consolider le sialu quo
dans le Pacifique. Cette œuvre, qui s'est
faite à Washington, était en réalité pré-
parée, sur l'amicale pression des Domi-

nions, dès la Conférence impériale de juin
1921.
Dans cette tractation de grande enver-

gure, c'est le Japon qui se trouvait en

somme être le perdant. Pour gagner son

assentiment, on se résolut à lui reconnaî-

tre une situation privilégiée dans le Nord

de 3a Chine, et le continent asiatique fut

Ea Thrace hellénique
Athènes, i% jaov.

On annonce d 'Andrlinopla îe r».

tour dans cette vîUede M. Vozlkis,
haut-commissaire en Thrace. Ce

dernier a déclaré qu'il profitera
des fêtes pour étudier toutes les

questions en suspens, et principe-
fement la question agraire. II!
soumettra ensuite son rapport au

gouvernement central en indiquant
les mesures qui, selon lui? amène-

raient Ja solution de ces questions.
(Bosphore)

La coftférenee de. Gêa^es

Paris, tsjanv,
La nouvelle qua Lénine aurait

accepté de se rendre à la confé-
rence de Gênes sans aucune con-

diîlon, a fait une certaine impres-
sion da^ s nos milieux politiques.
On craint cependant que ce-ne soit

là un nouveau stratagème dss So~

viets pour tromper l'opinion puhli-
que européenne. (Bosphore)
Le mouvement eavériste

Angora, n janv.
On vient de découvrir ici une

nouvelle organisation enyêriste.
Plusieurs officiers sont impliqués
dans Se mouvement, Le gouverne-
méat a ordonné quelques perquî-
siti-OLs qui- ; ont pour l'instant
donné aucun résultat.

(Bosphore)

M. Sterghiadès à Smyrae
Smyrne, si janv.

L'incident iterghiadls est en-

fièrement clos. Le haut-commis-
saire en lonia a quitté Mételin à

bord de r«A!phio§» et après avoir
visité Aivali, est rentré à .Smyrne.

(Bosphore)
La question irlandaise

Londres, 11 janv.
La question d'Irlande peut être

considérée comme définitivement ré-
fiée. M. De Va fera, qui n'a pas pu
faire triompher son point de vue

au parlement irlandais, se retire
définitivement de Sa vie politique.

Le gouvernement anglais s'est

déjà mis en rapport avec le nou-

veau gouvernement Irlandais formé
par M. Griffiih pour lus transférer

régulièrement ses pouvoirs.
La dépêche du Pape en faveur

de l'accord avec l 'Angleterre a aidé
au vote de Taccordpar le parlement
irlandais. (Bosphore)
La conférence de Cannes

Paris; 11 janv.
La délégation allemande est at-

tendue aujourd'hui à Cannes où elle
doit fournir les explications du gou-
vernement allemand sur la question
des réparations. (Bosphore)

Prière à nos correspondants de
n écrire que sur un seul côté de la

feuille,

exclu de l'accord de garantie. Il laliait

détourner le Japon du grand Océan, on

l'orientait vers le grand continent. On

rentrait, par là, dans les errements de la

vieille diplomatie des compensations, efe

on s'avouait dans l'incapacité de régler j

sur le champ, îe statut çonlinenlal da
'Extrême-Orient.
Quoi qu'il en soit, les résultats de la

Conférence sont considérables. Dans le

Pacifique proprehiehfc dit, les positions
actuelles sont bloquées pbhr dix ans;
c'est-à-dire qu'en somme la paix f bât às°
surée pour ce laps de temps. C'est ёк

particulier un grand soulagement pour
l'Australie, qu'une guerre eût mise dans

la situation la plus délicate. C'est un réel

avantage pour îa France, qui prend part
à l'entente, et dont les possessions ins&s

iaires, dans cette partie dti monde sont

loin d'être négligeables. L'îâdo-Chine,
dira-t-on, n'est pas garantie. Sanédo'ûte*
mais la solidarité de fait qui défend tàts

Iles s'étend, plus qu'on n'est porté à la

croire, aux possessions continentales des

Puissances de race blanche.

"Vu sous cet angle, le programmé
Usé comporte assurément une inspiration
d'ordre moral, qu'il ne faut pas mécon-

naître, puisqu'il réduit les risques d®

guerre et diminue le poids des armements
Mais l'œuvre accomplie a surtofii u®

caractère politique, à vrai dire on carac-

tère politique ethnique, puisque le grou-

pernent des Puissances de racé blanehe
dans le Pacifique en sort transformé

André Siegfried
professeur à l'EcoIes desSciences politiques

AUX MAMANS DE PÉRA ET D'AILLEURS

il IMituds it ia l'initiative
dans l'éducation

L'habitude joue-t-elie un rôle salutaire
dans nos systèmes modernes d'éducation ?

A coup sûr, on peut répondre par ia

négative. L'habitude a ie tort de simplî»
fier les lâches trop difficiles, de donner
une trop grande liberté à l'esprit et enfin
de faire agir l'enfant comme une petite
mécanique précieuse, remontée de temps
en temps par une gronderie. L'enfant n®

peut faire un geste sans qu'on lui en or»

donne un autre, il ne peut aller à droiié
sans qu'on l'oblige à bifurquer sur la gau-
che !!! Si l'enfant marche trop vite, ii est
certain d'entendre : « Ne cours pas, tu vas

tomber ! », s'il va lentement : « Marche
plus vite on dirait une tortue ! », etc.
L'enfant perd ainsi toute initia-

tive et se laisse guider par la volonté

qu'il sent derrière lui ; aucune expérience
n'est acquise et il se repose entièrement
sur la protection de sa mère ou de sa

gouvernante.
Nous en arrivons à faire parler, agir,

penser l'enfant comme noos-mêrnes, sans
tenir compte du développement de sa vo-

îonté. Nous ne voulons pas que l'enfant
risque quelque chose, nous craignons de
troubler sa sécurité.
Vouloir couler tout le monde dans la

même moule est une utopie, une idée
fixe qui, malheureusement, a pris racine
très profondément dans la pensée fran-

çaise.
L'idéal des mamans est d'avoir des en-

fants sages. Qu'entendent-elles par là !J ?
L'enfant est-il sage quand il reste des

heures entières immobile comme un mar-

bre, silencieux comme un muet regardant
attentivement di s images qu'il ne сош-

prend pas, pendant que ies mamans eau-

sent chiffon ?

Mesdames, vous semblez vraiment trop
oublier que ess mêmes enfants auront

plus tard une lutte à mener à bonne fin,
!a lutte pour la vie, lutte d'énergie et de

volonté ! ! !

L'enfant, certes, doit obéir à vos or-

dre's ! Ne pensez-vous pas cependant que
cette autorité est parfois bien lourde à

leurs jeunes épaules ?
Un fait me revient à la mémoire :

Une dame sujette à voir danger
en tout s'ingéniait à ce que son mari

n'achète pas de bicyclette à leur
fils alors âgé de quinze ans. Le père,
plus moderne, passa outre et notre hé-
ros fut muni d'un beau chaval d'acier
tout flambant neuf. On lui laissa faire ses

premiers essais dans le jardin de la villa,
au grand dam des fleurs qui n'en pou-
vaient mais ! Enfin, quand il fut bien cer-
tain que le benjamin pouvait conduire sa

machine ailleurs que dans ies plates-
banales, on lui permit un essai sur

route !!! Grand et immense événement !!!
Toute la famille est sur pied, rassemblée
en rang d'oignons devant la porte du cha-
let. Le cycliste arrive enfin, enfourche sa

bécane et sè met à rouler sur la route



LE BOSPHORE

Que pensez-vous qu'il arriva ? La bonne
maman se mit à pousser des hurlements,
des * Tu vas te tuer ! » « Revieds !
« Tu vas tomber !» Si bien que notre
sportsman perdit la carte et alla s'affaler
tête première sur un tas de cailloux qui
iui labourèrent un peu le nez. Evanouis-
sement des petites sœurs et les с Je te
l'avais bien dit ». « Ah ! mon Dieu, il me
fera mourir! », etc., etc. Résultat: la
bicyclette fut remisée au grenier et notre
potache pass'a ses vacances en ramas-

sant des marguerites, occupation inté-
ressante mais peu énergique et sans ré-
sulUùt sur les muscles et le sang-froid.

Je n'ose pas déduire que les cris de
cette mère, par trop peureuse, furent la
seule et unique cause à la chute du jeune
cycliste!! Cependant, si elle n'avait rien
dit, je pense que l'enfant aurait conservé
tout son sang-froid et pu continuer son

essai, sans accident.
Pourquoi manquons-nous d'hommes de

caractère ? La faute en incombe aux ma-

mans, seulement à elles. Les mamans

ont peur, les mamans veulent éviter l'ef-
fort de l'enfant, elles lui demandent l'o-
béissance passive et leur volonté rem-

place la sienne. Laissez l'enfant vaincre
la difficulté, laissez-le faire un effort.
L'enfant doit ensuite éprouver 'ta satisfac-
tion du succès.

Un autre fait auquel j'ai assisté ré-
cemment montre combien l'effort intel
ligent rend l'enfant ingénieux à condition
qu'on ne vienne pas l'entraver dans sa

tâche :

Un bébé, dans un jardin, voulait abso-
Jument voir ce qui s© 'passait derrière un

mur peu élevé, ur&is cependant trop haut
pour lui. Pçr/dant quelques instants il
s'épuisa ên efforts vains pour grimper à
ce mur. Comprenant son impuissance, il
chercha autour de lui et finit par trouver
une chaise qu'il apporta vers le mur.

Bébé était content, il arrivait au but tant
désiré : voir derrière le mur. Tout à
coup survint maman qui... prit Bébé
dans ses bras et le hissa sur l'obstacle
Bébé eut alors l'expression stupide des
enfants certains de l'aide maternelle et...
derrière le mur... il. ne vit rien.
Ne pensez-vous pas, Mesdames, que

cette maman, a fait du mal à l'énergie de
son fils 1 ïl allait être un victorieux, elle
en fit un impuissant ! !!
Laissez agir l'enfant, surveillez-le seu-

lement si vous avez peur, mais laissez-le
agir si vous voulez en faire un homme
énergique, un. homme d'initiative indivi-
duelie.

Dans les familles anglaises, les en-

fants peuvent jouer dans une pièce ré-
sevvée pour eux sans déranger la famille
ni la maison ils ont l'entière responsa-
bilité de leurs jeux et de l'ordre de leur
petit domaine. La plus grande punition
est de leur retirer la confiance partant
Vemploi qu 'on leur avait confié.
L'enfant acquiert ainsi l'habitude d'une

responsabilité de plus en plus grande jus-
qu'à l'âge d'homme.
L'enfant, le petit esclave de nos mai-

sons françaises, est malheureusement
trop tenu de jouer à des jeux tranquilles.
Rien n'est plus pénible que de le voir
dans un coin, le пей perdu dans un ii
vre ; il reste là des heures entières. Реп-
sez-vous qu'il lise ?? Que non pas ? 11
bâtit des chimères il voit des lèves fan-

tastiques, provoqués par la lecture plus
ou moins abrutissante de quelque récit de
voya ge. L'enfant à cette époque-là est
mûr pour le vice, il va glisser peu à peu
vers la pente et les années de collège, la
vie d'étudiant augmenteront encore ce

goût du vice, acquis dans votre salon,
Mesdames, en restant bien sage dans
un coin pendant des heures enticres sans

faire aucun bruit.
L'enfant gai, rieur, turbulent, lui ne se

cache pas, il court, il casse les potiches !
Tant mieux-, laissez le courir et éloignez
les potiches ou alors donnez-lui une pièce
à lui *sï vous pouvez ie faire 1!
S'il fait mal, grondez-le et faites lui

comprendre la faute mais ne lui parlez ja-
mais du croquemitaire, ne iui dites pas
«Si papa était là 1!» l'enfant pourrait
vous répondre. «Il n'y est pas» comme

plus tard il pourrait dire. « Le gendarme
n'est pas là, donc rien à craindre 11! La

morale, ce n'est pas le papa, le croque-
mitaine ou le gendarme. La morale, c'est
l'exemple et le raisonnement à la portée
du cerveau de l'enfant.

11 est rare de trouver un enfant vi-
cieux dans le fond de son âme. Il y a ce-

pendant, hélas ! ! Mais encore là, à qui la
faute ? Faites votre Mea CnRa, gens de la

société moderne, moderne dans le mau-

vais sens du mot. Les enfants réelle-
ment vicieux sont les fruits de l'alcoo-
lisme, du rejet de l'autorité, de l'abandon
delà foi, de la paresse, des écrits, de la

publicité subversive et enfin du foyer
crapuleux.

Ces enfants-là peuvent être ramenés
dans la droite ligne à condition que les

Etats, les gouvernements se chargent
d'eux et les enlèvent d'entre les mains des

gens indignes.
« L'enfant est le père de l'homme» a

dit Victor Hugo. La boutade est vraie,
dans l'enfant on voit l'homme. L'enfant
énergique deviendra un fort. Les qualités
d'initiative qui se trouvent chez tous, à
nn degré plus ou moins développé, doi-
vent être entretenues, augmentées, affer-
mies en laissant l'enfant connaître le plai-
sir, quasi divin, de l'effort couronné de
succès.

j, Roux

La conférence
des Etats-Unis

New-York, 10. T.H.R.— La conférence
des Etats-Unis approuva le rapport des ex-

perfcs en ce qui concerne les restrictions
apportées au tonnage des vaisseaux trans-
portant des aéroplanes, mais désapprouva
toute restriction appoitée à la construc-
tion de nouveaux aéroplanes.

11 MLLE ENTENTE
Le projet du pacte de garantie
Paris, 10. T. H. R. — Les journaux

donnent des précisions sur le texte du

projet de pacte de garantie dont la durée,
selon YEcho de Paris serait fixée à cinq
ou à dix ans.

Suivant le Petit Parisien, le pacte
stipulerait que toutes les forces britanni-

ques soutiendraient la France en cas d'à-

gression allemande, mais spécifierait que
les gouvernements de Londres et de Pa-

ris devraient au cas échéant, agir d'un

commun accord.

Le texte du projet du pacte de garan-
tie entre la Fiance et l'Angleterre serait

accompagné d'un mémorandum énumé-

rant les conditions que l'Angleterre sou-

haiterait faire accepter par la France,no-
tamment le règlement amical de toutes les

difficultés pendantes. 11 mentionnerait

aussi la question des submersibles, sans

en faire une condition pour la signature
du pacte.

Au Conseil suprême
Cannes, 10 T.H.R. — Le Conseil su-

prème se réunit dans la soirée pour

prendre connaissance de la décision de

M.Millerand, touchant la répartition en-

tre la France et la Belgique des 720

millions de marks or que l'Allemagne de-

vra verser en espèces cette année. Si Гаг-

bitrage donne raison à la Belgique, l'ac-

cord sur la répartition sera automatique-
ment fait.

Le Conseil suprêtne a décidé de rédiger
une convocation en vue de la conférence

de Gênes, et fixer l'ordre du jour de cette

conférence, avant la fin de la présente
session.

La Russie à la conférence de Gênes
Cannes, 10. Т.Н. II.— Tchit-

chérine a envoyé «ne note à

Cannes, informant que le gou•
vernement des Soviets sera re-

*éseaté h la conférence de

Gênes.
la délégation allemande à Cannes
Paris, 10. T.H.R.— La délégation al-

lemande composée de MM. Rathenau,
ffirsch, Bergmann, Trendeleburg, qui
est arrivée à Paris, est partie hier soir

pour Cannes.

Le mémorandum français
Paris, 10.T H.R.— Au moment où la

délégation anglaise envoyait à Londres le

texte du projet de réponse au memoran-

dum français sur la question du pacte de

garantie, elle en remettait une copie of-

ficieuse à la délégation française.
Le Temps exp'rime l'espoir que le pacte

franco-ang'ais sera une manifestation de

solidarité et une œuvre d'intérêt général,
et non pas un prétexte à des marchanda-

ges.
Cènes ou Venise ?

Paris, 10, T.H.R.— Le Temps an

nonce qu'on rencontrerait certaines dif-
ficullés pour la réunion d'une conférence
à Gênes et il serait possible qu on son-

geàt à Venise dont les ressources hôte-

lières permettraient de loger plus facile-
ment les nombreuses délégations.

Paris, 10. T.H.R.— Un comité com-

posé de deux représentants britanniques,
deux français, un italien, un belge, un

japonais doit être immédiatement cons-

titué et investi de pouvoirs nécessaires

pour s'adjoindre les représentants des

autres pays, lo d'examiner le projet de

la conférence de Gênes en détail ; 2o faire

toutes les enquêtes préliminaires néces-

saires ; 3o procéder à l'organisation
d'un syndicat central et de syndicats af"

filiés, afin que ^es opérations de ces dif-

férents organismes puissent commencer

le plus rapidement possible ; lo rendre

compte à la conférence de Gênes des

progrès réalisés : 5o faire, soit à un

quelconque gouvernement intéressé, soit

à la conférence de Gênes, toute proposi-
tion qui, selon eux, serait de nature à

aider le syndicat central.

Les élections de Wilna

Wilna 10 T. H. R. — Le nombre de

votants est sensiblement plus élevé qu'on
ne le croyait et atteindra probab ement

70 o[o de l'ensemble de la population.
Rien qu'à Wilna même, 42.000 bulletins
ont été déposés dans les urnes tous les

habitants polonais et une partie de la po-

puîation juive ont pris part an vote.

D'autre part, les informations provenant
des districts environnants annoncent que
les israélites ont participé aux élections.

Les populations rurales ont voté en

grande majorité, exception faite pour plu-
sieurs villages habités par des Lithuaniens

proprement dits. Les comptes rendus of-

ficiels arrivant de tous les arrondissements
constatent que l'ordre et la tranquillité
ne furent troublées nulle part.

La question irlandaise
Londres, 10: T.H.R. — Une délégftion

irlandaise ira prochainement à Londres
pour régler, avec la commission minis-

térielle présidée par Winston Churchill,
la transmission des pouvoirs, et les ques-
tions d'évacuation des troupes britanni

ques, d'amnistie et de réparations.

Griffith président
Londres, 10. T H.R — M Griffith fut

élu aujourd'hui président du Dail Ereann

M. Collms en annonçant l'élection de M.

Griffith à l'assemblée dit que le nouveau

gouvernement était bien le gouvernement
irlandais puisqu'il avait été élu par le

peuple d Irlande.

Plusieurs membres partisans de M. de

Valera s'opposèrent à l'élection de Grif-

fith, opposition qui fut mise aux voies.

M. de Valera sortit alors de la Ghumbre
suivi par la plupart de ses partisans.Dans
le nouveau cabinet, M Gollins devient

ministre des finances.
Le gouvernement provisoire a été ainsi

constitué, et le gouvernement britannique
iui transmettra ses pouvoirs.
A l'issue de la première séance da пои-

veau gouvernement un message du Pape
fut lu à l'assemblée. Sa Sainteté exprime
dans son message la joie éprouvée à la

nouvelle de l'accord intervenu entre le

peuple irlandais et le gouvernement an-

glais.

Les fiançailles du roi de Serbie

Bucarest, 11 janv. - L'annonce offi-

cielle des fiançailles du roi de Serbie avec

la princesse Marie de Roumanie, a pro-
duit ici une grande impression. On la

considère comme un véritable événement

politique destiné à raffermir la paix dans

les Balkans.

Avec le prochain mariage de la prin-
cesse Maiie, les familles royales de Rou

manie, de Serbie et de Grèce sont appa-
rentées.

EN CHICHE
Beyrouth, 10. T. H. R. — La commis-

sion française, chargée desurveider l'éva-
cuation de la Gilicie, est > entrée à Bej -

routh. Les populations turque et syrienne
se félicitent du rétablissement de la paix;
elles y voient le succès des efforts pour-
suivis par le général Gouraud, depuis son

arrivée en Syrie, le triomphe d'une poli-
tique qui ne cessa pas de suggérer la
pratique de modération et de conciliation
et qui lui valut le respect unanime de la

confiance musulmane, et la reconnais-
sance profonde oies Turcs.

Dès que le général Gouraud trouva l'oc-
casion d'arrêter les opérations de Gilici*,
il la saisit immédiatement, et envoya
dans ce but M. de Caix à Angora pour
conclure une entente avec Moustafa Ké-
mal pacha.
Lors de la Conférence de Londres, le

général Gouraud affirma à nouveau la
nécessité d'une entente avec la Turquie.
Il travailla activement dans ce but avec

tes délégations turques et ie travail ac-

сотри à ce moment lui servit à établir
les bases des nouvelles négociations qui
ont eu un heureux résultat

EN ARMENIE
Une nouvelle assistance

des Etats-Unis.
M.James Gérard, ex-ambassadeur des

Etats-Unis à Berlm, piésident du comité

américain pour l'indépendance de l'Armé-

nie,a télégraphié a Mgr Zaven, patriarche
des Arméniens, que M. Iloover, secré-

taire d'Etat pour le ravitaillement,a donné

des instructions au colonel Haskell pour

que des inspecteurs spéciaux soient en-

voyés en Arménie afin de déterminer les

besoins du peuple arme nien du Caucase

et de lui réserver, en conséquence, une

partie des vivres et des autres articles de

première nécessité accumulés à Novo-
lossisk.

La presse
Les journaux qui paraissent actuelle-

ment sont les suivants :

Khorhirtagin Hayasdan (Erivan), Yéri-
dassart Communiste, (E ivan), Garmir
Zinvor (Erivan) Garmir Orer (Erivan),
Garmir Koulan (Envan), Garmir Ka-

ghatzi (Vagharchabad) Garmir Yéridas■
sard (Vagharchabad), Garmir Chirag
(Alexandropol) Garmir Lori (Aliahverdi)
Garmir Zanguézour (Koris).

La Tashnaktzoutioime
Le gouvernement soviétique de la Ré-

publique arménienne avait soumis au tri-

buna! d'Erivan le cas de la Tashnak-
tzcutioune en raison des luttes opiniâtres
menées par ce parti contre les régimes
tsariste, hamidien, jeune turc et bo'che-
vlste. Le tribuna! ь

mort (!) contre la perso; ■ o, b-: ■

du parti tashnakiste, en tant que parti
politique.

if*,iOS
ET NOUVELLES
AMBASSADES

ET LEGATIONS

Ambassade de Perse
Par suite de la démission de S. Ex.

Mofakhamos Saltaneh, chargé d'affaires
et consul général de Perse, M. Abdollah
Khan Momtaz, sécretaire d'ambassade,
gérera l'ambassade et le consulat jusqu'à
l'arivée d'un nouveau chargé d'affaires,
e; consul général.
COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

Le Patriarcat a envoyé une somme de
5 870 livres turques pour les réfugiés de
la Gilicie se trouvant en territoire hellé-
nique. 2.600 réfugiés arméniens sont ar-

rivés vers la fin du mois de décembie à
Lattakié où les autorités françaises leur
ont accordé des secours.

Une commission de souscription pour
les péfugiés présidée par Mme M. Es-
sayan a été constituée à Smyrne.

Le Comité central de souscription pour
les orphelins arméniens a commencé la

quête du côté de Ga ata avec la collabo-
ration de MM. B. Gumuchguerdan, V
Guessarian et A. Feslian. L'accueil a été
les plus encourageants.

Le Consulat d'Arménie à Bucarest a été
inauguré ie 1er. janvier en présence d'une
affluence de personnalités arméniennes
et roumaines.
Après la cérémonie d i la bénédiction

du drapeau arménien, des orateurs ont
rendu hommag9 au gouvernement et au

peuple roumain, pour les bonnes di-po-
citions qu'ils ne cessent de témoigner en
vers les Aimêniens.

Démission
Le Djagadamard apprend de source

turque que Nihad R chad bey, repré
oentant du gouvernement d'Angora à
Londres a donné > a démission Les cer-
cies turcs de Gonstantinople ont accueilli
cette démission avec un vif regret.
Le Comité d'ammitié

turco-allemande
Le nombre des étudiants turcs se trou-

vant en Allemagne s'elève à 420 dont les
étaient 230 jusqu'ici entretenus grâce aux
fonds du Comité d'amitié turco-allemande.
Ge Comité a avisé le ministère de Tins-
truction publique qu'il ne pourra plus
assumer cette depense. 11 a promis cepen-
dant de les rapatrier à Constantinople
à ses frais.

Une statistique
Selon une statistique dressée par une

commission spéciale du ministère du corn-

merce, le coût de la vie à Gonstantinople
a baissé de 17 oio dans le courant des
mois de novembre et de décembre.
Les « Régiments

du Prince de Galles »

Le roi d'Angleterre a nommé le prince
de Galles colonel en chef des 85ème et
обете régiments de cavalerie indiens,
du 92ème Punjabis. du 120ème régiment
d'infanterie, du 51ême Sikhs e? du 37èrne
Dogras. Tous ces corps porteront le tnre
de Régiments du Prince de Galles. »

La loi municipale
La loi municipale, modifiée selon les

nécessités actuelle-, a été envoyée par
la préfecture de la ville au conseil d'Etat

Pour les darnes musulmanes
de Constantinople

Les journaux turcs publient, le texte de
la proclamation du commissariat des af-
faires religieuses d'Anatolie adressée aux

dames musulmanes de Gonstantinople, à

propos des toilettes de certaines d'entre
elles, qui sont jugaes, inconvenantes et

incompatibles avec les réceptes de la re-

lig'on .islamique.
La procla stion reiève que cela est

doublement déplorable e.< ce moment où
le pays est engage dans une lutte de v e

ou de mort.
Nous apprenons que cette proclamation

est 1 objet de commentaires asstz vifs.

Le budget
Le conseil des ministres a décidé que

l'élaboration du budget de l'année 192z
sou achevee jusqu à fin janvier Le Maie
a, en conséquence, donne les mstruc-
tions nécessaires à qui de droit. Vu
1 absence du parlement, le budget de
l'annee 1921 servira de base pour celui de
1922.

Clubs et partis politiques
Par décision du ministère de l'intérieur,

ti ne sera pas donne suite aux requêtes
concernant l'ouverture de nouveaux clubs
ou la constitution de nouveaux partis ou

associations politiques. Quant aux clubs
ou partis déjà "existams ceux d'entre eux

qui ne seraient pas conformes aux lois et

règlements, seront immédiatement fermés.
Au Péra-Palace

Le bal annuel de l 'Italia Risorla aura

lieu le 26 courant au Pera-Paiace sous le

haut-patronage de S E. le marquis Gar-
roni, ambassadeur d'Italie et avec ie con-

cours et l'appui d'un comité de dames,
présidé par la marquise G. Garroni.
Etant donne le bue éminemment huma-

mtaire poursuivi par cette institution, и
n'y a aucun doute que ce bal sera, cette
année aussi, le rendez-vous de ia So-
eiété. seiecte de notre ville.

Béné-Bérith
La prochaine conférence à la Béné-Bé-

rith aura lieu aujourd'hui 12 janvier â
6 Ц2 h p m. M. Ch. Martain, professeur
d fer U'V fr-nç us*»,poursuivant sut»

étude sur la Bible dans la Ut r ru tare оы
■ (J/Л if'TY- г:ь Yî vii'-

o-j
-

£иШе еь* Ubrrçanem aaons a да ctm-
ferencee.

Italie et Angleterre
Rome, 10 A.T.I — Hier matin b mi-

nistre de l'agriculture de la Grande Bi'e
tagne a visité l'institut international
d'agriculture. Il a été reçu par le ministre
italhil Maui'i, ie président de P mt «n = m

autres personnages distingués.
Le ministre de la Grande Bretagne d

exprimé son entière satisfaction de 'état

prospère de l'institut. Il a souhaité à

l'Italie un développementprogressifsur mus
les terrains affirmant que le progrès que
l'on remarque à i'institut international est
un indice certain du travail et de l'acti-
vité déployée en Italie.

CHRONIQUE SPORTIVE

En attendant le stade rêvé...
Parmi ses autres institutions et grou-

psments sportifs, Constantinople comp-
tera bientôt, dans ses murs, un vaste em-

placement destiné à des courses de che-
vaux, ainsi qu'à divers autres concours
ou réunions athlétiques nécessitant un lo-
cal de grandes dimensions.
Bientôt en effet, n comité d'organisa-

teurs, inaugurera dans l'immense cour de
la caserne Mac-Malioo. a Taxim, la saison
d'hiver des courses hippiques.
Nous aurons l'occasion de revenir ulte-

neurement sur ie détail de с s compéti-
tions. En attendant, voici pour ceux qu'in
téresse ce sport les déclarations qui nous
furent faites par un des organisateurs ;

« Nous sommes déeidés à travailler sérieu-
sement pour doter Gonstantinople d'un

champ de course pouvant en môme temps
servir à d'autres manifestations sportives
telles que : Matches de football, polo,
courses pédestres et même pour quelque
graud événement pugtlistique suscepub e

d attirer une nombreuse assistance.
« Nous sommes en correspondance

avec des propriétaires d'écuries d'Italie
et de Roumanie qui nous ont promis d'-x

pédier à Gonstantinople leurs meilleurs
ehèvaих pour les faire participer a nos

courses.
« Nous auron®, comme cela se passe en

Europe, des paris mutuels, buffet, orches-
tre, loges et diverses autres piaces « assi-

ses » et * debout ». Bref, nous tâcherons
de nous rapprocher de notre mieux des

concours hippiques des autres pays qui
attirent des fouies et des élégances cé-
lèbres ».

Telles furent les paroles de notre inter-

locuteur. Souhaitons à ces nouveaux pro-
moteurs d'abord un grand succès sportif
et ensuite le succès financier nécessaire
pour qu'ils persévèrent dans d'aussi loua-
blés projets.

En quelques lignes
— Mine Sgourdéos, femme du Dr

Sgourdéos, est a rivée de France avec

ses filles.
— Paris, 10. T.H.R — Les Chambres

se sont réunies mardi.
— Le gouvernement azerbaïdjanais a

fait don de trois wagons de péirole aux

orphelins turcs d'Anatolie.
— Les chantiers du Creuset ont ob

tenu la concession de ia construc ion
d'un port commercial sur le Danube, a

Budapest.
— Paris, 10. T. H R.— Uu mu ée Mo-

lière fut ouvert, hier, à 1 ■. heures à ia
Comédie Française.

— Londres, 10. T.H.R.— L'insurrec-
tion des Mopiats a prrs fin ; le généralis-
sime s'est rendu.

— Melbourne, 10. T.H R. — On an

nonce la mort survenue à Melbourne du
leader travailliste M TiMor

Л
MARIO D'URSO

et

ALEXA NDIUNB LOGARIDÈS
Mariés à Milano

Le 2 Janvier 1922
KRSsaaaœaS

Schrôder ? ?
leurs prix chers sont la ga-

rantie de leur authenticité.
Les quai tés téraves, Sauternes

Mars se, Médoe et ious ses Chât aux
de la Maison Schrmler Sehyler et
Со de Bordeaux importées directement
dans des caisses par iots i portants sont
tou es mises en bouteilles à Мог-
deaucc même et par conséquent sont
au hentiqties
Exigez toujonrs la marque Schroder

de votre épicier, restaurateur, des bras
sériés et lieux 'de plaisir; vous aurez

toujonrs la qualité demandée nulhen-
tique, embouteillée au lieu
d'origine.
Les Agents dépositaires la Maison

M 'ЛCHOME viennent de recevoir une
grande quantité de toutes les qualités
et pour tous les goûts qu 'ils tiennent à
la disposition de leur honorable et nom-
breuse clientèle dans leurs magasins de
détail sis à :

Péra, rue Galala-Séra'i No 6 et

Galala, rue Touloumba No 17
Pour les achats en gros s'adresser à

la Maison Centrale JL'À'U&OIiltJ, Ga-
lata, Moumhané No 61-
N.B.— Les qualités Graves <£» Mé-

doe de la Ma s >n Schroder ne -от

vendues par ocque que ?»ar tes établis-
sements' Mon s & Vay ihis л Péra,
en face de l'Ambassade d'Ang.eterre. On
peut les avoir à raison de

60 piastres l'ocque
jLA MAISONMVMIjATIER a

l'honneur d'informer son honorable clien-
tèle qu'à part.r du 7 janv.n.s. elle inau-
gure des Thés dansants dans les vastes
salons du 1er étage de leur Maison Cen-
traie О che tre co->.p--.s- ■* « '» è

bres musicienÈS. Entrée # il -e
jhcr- dm ишо • и •<».•

de 4 à 8 p m Les samedis exception-
nellemcnt de ю h.p.т.. à 2 h. matin.

ще
du C.O.F.C.

Bulletin dit if janvier à 17 h.
Compte rendu de la journée du 11
Pression atmosphérique à 0 degre et au

niveau de ia mer à '17 h : 764 три 0.
Tendance dan« la journée : Baisse

assez forn puis raiënfiê
Venr an sol : S à S E moyenne : 2,5 m.

par seconde

Vent des nnages à 2.400 m. ; W S.W
■ooyenne. 7 ni par seconde
Températures : maXima de Ь journée

3°8; mmima de la nuit—4° 2
Humidité; grande minim 70 O]o.
Visibilité; iauv.nse, a-sez grau i-, pois

faible, moyenne 2 km
Mer : un peu agfiee
Pluie dans les 24 h 4 inim 4.
Etat du ciel : 3;4 couvert dans la ma-

tinée puis couvert et gris.
Carastéristique du temps : froid, très

humide avec neige et pluie.
Régime : Passage de ia dépression dn

SE au S W Brume forte et gelée blan-
che le matin

Prévision pour la journée du 12:
Vent an so' : S. E à N.W moy^n.
T-mpérarures probables • maxima +4o

mnirna —1°
Etat du ciel : couvert et gris
Observations géné'-aies : Temps !égè-

rement moins froid, très humide et plu-
vieux avec brume.

LA SCÈNE ET L'ECRAN
à Tournée -u<*Jenne,\fO' au

Со n'n - nou< 1 avions uinonc p é -^dem-
ment 1 xquise v 'dore duTh âtre Na mnai

dejl'Odeon aocomp gne d'un - troupe de

g'anle homogénéité sera dans e courant
d-. lu sein une urochame à Constantinople
pour une courte ene de représentations
au Nouveau Theàue

Mlle Moreau se promet de reprê-enier
à Pera toutes les dernières Cïeaimas dra«

matiqaes. Nu doute qu'après un sejoiif
triomphal de deux mois en Egypte sa

troupe ne rencontre auprès de notre pu-
bbc Ks sympathies qu'« lb mente

Nous reviendrons demain avec des plus
amples détaiK

L'OPÉHA ECQVO HDÈ S

DE NEKI
Gomme nous l'annonçions hier cinq

gHas d'opéra auront lieu au Nouveau
Théâu'e a 1 occasion du passage àCons'an-
tiaop du bury on Economidè- Da Verme
de Milan et avec le concours du ténor De
Neri, ia Tabassi, la Seiivanova et Porches-
tre tes concerts symphoniques russes.

Ces représentation* auront ней dans
roidre suivant ; Samed'14 Janv. en soi-
rée Rigoletto. dimanche 15 janv- rua-

tinво Carmen, en soirée Mme Baterfly
Lun li 16 Janv. en soiree Tosca. Mardi 17
Janv en soirée Ca> alleria & Pagliacci.
Mise en scène soignée D cors nouveaux

bocs ю -

' ■ и Nouveau Th à -.

Uoe révolution au Cinéma

Des prix à la portée de tous
Voilà ce qu'apporte à Péra, à tous les

amateurs de l'art muet en général, le
CINE SKAT1NG dont l'ouverture au Nou-
v«au Th-âtre est fixee au jeudi 12 janvier.
C'est m événement assez

'

sensationnel

pour piovoquer la curiosité, ia sympathie
et l'admiration de tous. Le cinéma à la

portée de la grande foule voilà bien une

innovation qui mente qu'on a célébré et

un p ogramme qu'il n'est pas donné à

chacun de réaliser. Tous les fauteuils da

parterre à 20 Ptrs., toul le balcon à 10

Pirs., toutes les loges à 1 Liq., il y а

vraiment ta de quoi renouveler à i'infini ia
masse des admirateurs de l'art rnuat en

donnant à tous et à toutes, aux plus то-
destes travailleurs comme aux plus eos-

sus financiers, le goût de voir tous les

jours ses belles images de l'écran. LeGmé

Skatmgaura dans quelques jours la satis-

faction d avoir reatise avec ce miracle,
en même Temps qu'un tour de force

t chmque une b une action sociale. Oa
un en saura gre «le tomes paris car il

faut encourager -ans reserve de m inté-

ressentes initiatives, appelées à nous

donner aux meilleurs prix, ks meilleures

pioducuons cmegraphiques et dans les
meilleures со iditions.
Tous tes jours trois matinées à 2 h., à

4 h., et à 6 h PAS DE SOIRÉES.
Jeudi, pour te premier programme:

LES PRISONNIER i De L'AMQU <

fi/AT .ANT1DE
au Ciué Etoile

Aujourd'hui et jusqu'à ce soir (12
janvier) afin d® repondre aux innooi-
brables demandes du public qui n est

pas parvenu à voir ia Ire époque de
. Ail n'.ide -n une seule semmn-

continuation de la ir,e époque
(Vers le Hoggar).

du merveilleux film l'Atlantide
A partir de demain vendredi (13 janvier)

et jusqu'au dimanche soir 22 courant, 2me
époque de ГAtlantide (Antinéa).

Le lundi 23 janvier ; L'Orpheline avec
Ginette et Clmmbertin (Biscot).

ïnciinc suit ■ n'est donnée -vu

, 'itmanications qui ne portent on
en caracières lisibles la signature-
et Vum'esse de l'expéditeur.



LE BOSPHORE
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OtRNlERE HEURE

Les explications
ug NoureJdine pacha

Noureddine pacha, le comman-
dant d.ehtitué du Lo.À i ' il de
l'armée kérrialiàié, à achevé ses

ëkpiicatioas à l'Assemblée natio-
naïe d'Angora, au sujet de sa mis-
siou à Siva . Cet interrogatoire a

duré quatre jours à raison de 3
heures pah jour. Le gouvernement
et ГAssemblée nationale d'Angora
se sont déclarée satisfaits de ces

déclarations. Des renseignements
fort importants ,-t confidentiel ont
été ainsi outenug sur le mouve^

îflent d'Envers
L'Assemblée n'a pas encore

pris une décision au sujet de Nou-
reddine pacha. Dès qu'une déci-
sion sera intervenue, Nihad pacha
sera soumis, à son tour, à un in-

terrogatoire analogue.

"в-
m
m

s

Le gouvernement d'Angora a dé
ci ié d'expedier à l'intérieur le ba-
tailion de dépôt et les stocks de
réserve du Croissant-Rouge se

trouvant à Kir-Chéhir. D js pré-
paratifs militaires se poursuivent
ces derniers jours avec intensité.
La commission des affaires rnili-

taires à l'Assemblée nationale d'An-
gora a approuvé les crédits sup-
plémentaires demandes pur le сот-
missariat de la défense. Le ser-

vice de ravitaillement de l'armée
kémaiiste a décidé d'acheter 2 mil-
iions 500,000 kilos de blé pour les
besoins militaires.

Les ouvriers en Anatolie
Un parti des ouvriers a été cons-

Utile êil Anatolie pour la première
fois. Plus de 16.000 ouvriers des
mines de la région de Zongouldak
y ont adhéré. Ce groupement s'ap-
pelle « Syndicat des ouvriers de
ГAnatolie ».

*

Une coopérative d'ouvriers a été'
constituée en même temps. \

{Los dettes de la Turquie
envers ses anciens alliés

Le gouvernement d'Angora a dé-
ci lé d'annuler les dettes de guerre
cfue la Turqtiië avait contractées
envers ses anciens alliés. Le ttiori-
tant de ces dettes s'élève à 400
millions de livres turques. Une
commission d'experts financiers a

été constituée à Angora afin d'éla-
borer un projet à ce sujet pour le

communiquer aux puissances de
l'Entente.

tes opérations de Semico
Contrairement aux déclarations

émanant des cercles persans, Sé-
mico se maintient encore dans les
localités qu'il occupe en Perse. Il a
transféré a Sayoutchboulak le quar-
tier général de son armée à la
suite du développement favorable
des opérations militaires qu'il a

entremises.
Istiklcili Kurdistan (Indépen-

dance du Kurdistan,) l'organe de
Sémico, a commencé à paraître à
Savoutchboulak. Le chef kurde se

prépare pour de nouvelles opéra-
tions d'une plus grande enver-

gure.

L 'Exposition britannique dsl923
Londres.—Le montant de 1 mil-

lion de livres sterling nécessaire

pour commencer la construction
du Palais de l'Exposition de l'em-
pire britannique, exposition qui sera
tenue près de Londres en 1923,
ayant été couvert, la cérémonie
d'inauguration aura lieu aujour-
d'hui (T. S. FЛ

Mort du marquis Окота
Londres, 10 janvier.—On mande

officiellement de Tokio que le таг-
quis Okuma, l'ex-Premier japo-
nais, est décédé ce matin.

(T.S F.)

Départ de Washington
de M. Balfour

Londres, 10 T H.R. On annonce de

Washington que M Balfour, chef de la de-

légation anglaise, quittera l'Amérique sa-

m aii prochain II sera remplacé par l am

baseïdeur britannlqqe à Washington
Les journaux commentent très favora-

blernent les travaux de la G nférenca.
Trois accords très importants attendent
leur ratification, lo II y a l'accord quadru-
ph concernant le Paici qu 2o l'accord

'descinq -Ш-.«ai«ces na-» e onc-rn t
le tonnag" df-s с ntral -hip-. 3o racêo* i

de neuf puissances sur la Chine.

a Bourse
Uours AfeS ends ex

Il janvier 1922
fournis par ia Maison de Banque

FSSLÏY FRERES
37 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone 2109

COURS DES MONNAIES j
L'Or 708 —

Banque Ottomane 300 —

Livres Sterling 701 -

Francs Français 274 —

Lires Italiennes 150 _

Drachmes 130 _

Dollars 163 —

Lei Roumains 26 50
Marks 18 75
Couronnes Àutiich. 1 -

Levas 24 —

COURS DES CHANGES
New-York 70 50
Londres 701 —

Pans 7 35
Genève 3 10
Borne 13 80
Athènes
Berlin 103 —

Vienne
Sofia 86 —

Bucarest 25 —

Amsterdam 1 60

#

La Bourse de Paris

Paris, 10. T.fl R.— Seul le compnrti-
ment russe, sur les deux marches, attira

l'attention, activité des fonds d'Etat et
toutes valeurs qui sont plus facilement

traités, avec des échanges plus nom-

braux, les cours s'inscrivent chaque jour
v en nouveaux progrès.

Au parquet, on s'est quelque peu re=

levé clans tons les groupes par suite de

qu- -ques ra hais ; à notei la reprise de
q telques va e u-s de cuivre et d- «acre.

En coulis;- , on resta très calme, plutôt
lourd, en détente de la euse qui se pour-
suit, provoquant la baisse des titres inter-
nationaux,

ffli PI U PRESSE
PRESSE TURQUE
'Aiiaiolif et la paix

L Ikdam s'exprime ainsi au sujet
des déclarations de Fevzi pacha,
président du conseil des commis-
saires, relativement aux conditions
auxquelles ГAnatolie serait dispo-
sée à conclure la paix :

Le général Fevzi pacha a fait su

Hakimièii-Mi Ib.è des déclarations an

sujet de la situation générale de l'Aaa*
telle ainsi que du point de vue de cette

dernière par rapport à la paix.
Cet exposé éiait au plus haut point

nécessaire à un moment où des confé-

rences se rëfiïihsent ou --e préparent. 11

l'éta't,surtout à cause de- intenfions belli-

queuses prêtées par nos ennemis aux

Turcs et t ù la Turquie et des с lomnies de

toutes sortes auxquelles ils se livrent con-

tre nous.

Par conséquent, il importait qu'en un

pareil moment une boucha autorisée fit
connaître nos véritables désirs et aspira-
tions

Le président du conseil des commis-
saires a déclaré qu'aujourd'hui encore où

elle se sent si forte, la Turquie est aussi

prête à la paix que jadis, pourvu que
soient acceptées les bases du Pacte na-

tional.

On voit donc, par ces déclarations de
Fevzi pacha que le principal but de la

Turquie est la paix, et que si elle lutte

et fait tant de sacrifices, c'est afin d'at-

teindre cet objectif.
Afin de nous discréditer aux yeux des

puissances, nos adversaires ont cherché
à accréditer l'opinion qu'il était impossi"
ble que la Turquie fût prête à conclure

la paix sur la base du Pacte national.

Ils ont présenté à l'Europe nos accords

et ententes avec la Russie sous un jour
faux ou tendanci ux, soutenant que ces

accords d'amitié constituaient une preuve
évidente que ia Turquie avait définitive-

ment rompu avec l'Occident, pour lier

entièrement ses destinées à l'Orient. Bref,
nos ennemis n'ont rien épargner pour
nous faire voir d'un mauvais œil par les

puissances européennes.
Mais ce n'étaient là que des calomnies.

En effet, si nous avons conclu des traités

d'amitié avec nss voisins du nord et de

l'est, cette politique nous a été dictée

par des considérations géographiques et

économiques. Ces considérations — qui
sont de nature à s'imposer à l'attention
fi 5 on г Etat nr rf:--é a con- rvc son

х - - осе et son inc pendaoce — ne pou-
v • nt être négligées par la Turquie.
D'ailleurs, quelle meilleure preuve

ттттттттттжк?-.
g A partir de lundi 1G janvier

ciné-amphi |LES MISERABLES
zZXfë*

peut on invoquer que l'accord franco*;

turc, pour réduire à néant l'assertion

d'après laquelle la Turquie voudrait rom-j
pre avec i'ôdcidefit 1 Si la Turquie avait \
nourri des intentions semblables, aurait-!

ft

elie signé cet accord ?
Ainsi donc, pourvu que l'on examine

attentivement lés déclaratioîis de Fevzi

pacha, on voit tout de suite que la Tur-
quie est ben loin de se détacher de l'Oc-

cident, de ia politique, de la civilisation,
de la cuture occidentales.

PRESSE GRECQUE
A piopos de l'emprunt grec
Le Néologos revient sur la ques-

lion de la levée par l'Angleterre
de l'embargo financier qui frap-
pait ia Grèce et dit pue l'autorisa-
tion donnée à cette puissance de
conclure un emprunt est un fait
dont l'importance ne sera niée
par personne et un premier pas
vers un meilleur avenir,

« Mais l'autorisation de conclure un

emprunt est une chose et le conclure en

est une autre. Nous souhaitons de tout
cœur qu'on y réussisse aussi puisque
le premier résultat a pu être atteint après
quatorze mois. Nous avouons cependant
que nous ne croyons pas cela très facile.
Une Grèce qui, entraînée hors de son axe

normal, a tellement dévié qu'il lui est

impossible de maintenir son rang vis-à-
vis de ses anciens alliés peut difficile-
ment obtenir cet emprunt à moins d'ac-
cepter des conditions lourdes et malaisées
à exécuttr. »

d'après l'œuvre immortelle de VICTOR HUGO
EN REUN EPOQUES

g içSSps sZ&jgb.«S?»?

A cause

des fêtes M A Y E R OCCASIONS

Gilets et Caleçons
article de Réclame

le Costume

Ptrs. 140

Couvertures de lit

en pure laine

rouge et blanche

Ptrs. 500

Robes pour Dames
belle serge laine

bgamies de broderies
riches

Ptrs. 950

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga»

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux
ments sur hypothèque
rapport.
Adressez vous donc, à cet effet, à la

Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galsta, Buyuk Tcnnef Han, 18-19.

faites vos place-
d'immeubles de

La vie drôle
et la vie triste—

Comptoir de Chemises

Grand choix à prix modérés

Chemises blanches et Faux-cols

célèbre marque de Lion

Etrennes Utiles

Manieures-Nécessaires

Trousses de voyage et Valises

Gants—Cravates-Cache—cols

Entre portefaix
Mardi soir, rue Tahmis, les portefaix en

sont venus de nouveau aux mains. Les
nommés Ramazan et Ahmed ainsi que é
autres harnais out été blessés.

FAITES-VOUS HUE!
Paree que sa femme

n® voulait plus de
Les affaires du restaurateur ëissak,

tenant boutique à Guedik-Pacha, quar-
tier Divani-Ali, ne marchaient pas depuis
quelque temps, de sorte qu'il ne pouvait
pas satisfaire aux exigences de sa moitié
qui sont foin d'être modestes, à ее qu'as-
surent les voisins.
Par ailleurs, Mme Sissak, qui ne se dis-

tingue précisément pas par l'esprit de ré-

signation et de sacrifice, décida de se sé-

parer d'un restaurateur qui ne pouvait
pas... la nourrir.
Ainsi mardi soir, lorsque Sissak retour-

na chez lui, il trouva porte clo-e.

j Celie-ci ne s'ouvrit pas, malgré toutes
I ses supplications.
j Le restaurateur en éprouva un si pro-

l fond désespoir qu'il voulut en finir avec

| la vie en se coupant la gorge à l'aide d'un
rasoir. Il ne réussit qu'à se blesser griè-
vement.

Mme Sissak se montrera-Pelle moins
cruelle après cette inconiestable preuve
d'amour que lui a donnée son mari ?

Un procès de faussaires
On se rappelle le cas de EevZi

IlamZe cfîendis qui, à l'aide d'une procu*
ration soi-disant délivrée par le notariat
de Stnyrfie, essayèrent d'hypothyquer pour
plusieurs milliers de livres, une propriété
sise à Sirkédji et appartenant à Eminé
Mesrouré hanem, fille de feu M dhat pa-
cha,

Le procès de ces deux individus a com-f
mendé mardi à la cour criminelle.
Mais, pour l'instant, FevZi est seul jugé,

l'affaire de Hamzé ayant été disjointe.
Profitant sans doute de cette circons-

tance et de ce que IfamZô n'était pas là
pour répondre, l'accusé a nié tout ce qu'on
lui reprochait et a prétendu qu'il ignorait
comp'ôtement que la procuration fut
fau>se, Hamzé lui ayant remis ce docu-
meut comme authentique..
Mais Fevzi. comptait sans le rapport des

experts qui eurent à examiner son écri î
tu:e et à la comparer avec les signatures
dont est revêtue la procuration.

Or le rapport d'expertise affirme que
ces signatures ont bel et bien été ctin-
trefaites par Fevzi.
L'instruction a découvert que celui-ci

avait commis un autre faux, au préjudice
de son propre père.
Fevzi a également nié cela.
La cour a entendu plusieurs témoins f

dont l'avocat, M Bazbuzian* fondé de pou- "présente une jeune fille ardemment
d'Eminé Mêsrouré hanem; Ismaïi ) éôrlse d'un homme marié que ld

chez

ifigeassmамя

LA VIERGE
,

FOLLE
ht pièce célèbre où. Henry Bataille

voira

Fenah bey, notaire de Smyrne, etc.
D'autres témoins devant déposer, i'af-

faire a été renvoyée à une date ultérieure.
Double noyade

Les nommés Yorghi et Youvanaki, de-
meurant à Yédi-Goulé, prenaient l'autre
jour une barque pour aller chasser à
Kutehuk-Tchekmêdjé.
L'embarcation était au large de Eut-

chuk-Bourghas, lorsque le vent du sud
commença à souffler avec violence.

Les bateliers Gassim et Voussonf, es-

sayèrent de gagner la côte, mais ne le pu-
rent L'embarcation chavira et les quatre
hommes se trouvèrent dans la mer.

Yorghi et Youvanaki se noyèrent. Quant
aux deux bateliers, ils furent recueillis
par un motorboat.

Tentative d'évasion
Un certain Nazif, détenu à ia prison de

Tchatâldja, étant sorti l'autre jour, sous
la surveiilancB de deux gardiens, pour ap-
porter deux seaux d'eau d'une fontaine
voisine, essaya de s'enfuir.

Les ga.diens ainsi que plusieurs gen-
darmes armés de carabines se lancèrent
à sa poursuite.

— Arrête-toi ! lui cria l'un des gendar-
mes.

Nazif n'ayant pas obéi, ceux-ci tirèrent
trois coups dont l'un atteignit à la jambe
le fugitif qui s'affaissa.

Un autobus scolaire tamponné

; eprise
\ les conventions, ni la loi né lui per-
mettent d'aimer, a trouvé au ciné-

ma en la belle

MARIA JACOBIN!
une Interprète admirable

qui fera triompher au Ciné f^agic

VENDREDI 13 JANVIER
ce chef-d'œuvre dramatique qui met
aux prises deux grandes amoureuses

dans des situations aussi tragiques
que scabreuses.

A signaler tout particulièrement la

scène entre Mme Amaury et le frère de

Diane et celle où le dite dè Charence

apprend qu'Amaury est l'amant de sa fille

Mais cela ne se raconte pas.

Il faut voir

LA VIERGE FOLLE

Avis

Trois enfants ont été tués j
à la suite d'une collision j

New-Yoïk-
et 21 blessés
entre un train express et un autobus scc*
lairèa Colby. (T.S.F.)

Roué de coups et dévalisé
Avant-hier, Moustafa agha,. gardien de

nuit à Cassim-Pàcha, ayant fait sa ronde
habituelle, regagnait sa guérite, lorsqu'il
fut assailli par 6 marins armés qui,après
I vо i roué d ru -ps. ui pri; nt un

son
■ 100 éivies qu'il avait dans sa

p ch
Une enquête est ouverte.

Les bureaux de la Banque Nationale de

j Turquie à Galata, Stamboul et Péra se-

ront fermés le 14.)anv.et 19 Janvier 1922.

Nous possédons le
plus grand Rayon
failleur pour Нот-
mds h

Constatft'nople
dirigé par les meil=

ieurs Coupeurs.

La QUALITÉ
de NOS TISSUS
et LA COUPE

SONT |
GARANTIES

COUPEUH fePECIAL

poi i H «bits WiMaevcs '

Christ Churcii,
Constantlnople. War Mémorial.

• NOTICE

NOTICE is hereby given thafc a General

Meeting of Sûbsetibers to theabove men-

tioned FOND wiil be lield under Ihe

Presidency of His Excellency Sir Horace
Rumboîd, BarL К G.M.G., etc., Ilis Ma-

jesty's High Gommissioner, on Friday
the 20rh dayof January at 8 P.M. in the

Ci ypt of the said church to consider and
if approved to adopt the report of the
Executive Committee and to vote the

folloWing resolutions, namefy ;

1,— THAT the présent Report be

adopted and déstfibuted to ail Subscribers.
2,— THAT the sccounts be approved.
3 — TI1AT the Trust Deed. as submitted

be approved.
4 — THAT Estg. 200) be. invested in

approved Trust Stock in Ihe name of the

GIBRALTAR DIOCKSÀN TRUST in accor-

dance with the Trust Deed.

5.— THAT the Visible Mémorial take

the form of a CHANCEL SGREEN as

dgsigned by Mr. Harold King.
6.— THAT any crédit balance remai-

ning after paying for the soreen and ail

expenses be added to the Endowment
Fufid.
7.— THAT tîie mandate of llie Exe-

cutive Committee cease with the appoint-
ment of the Board of Administi ators men-
tioned in t lie Trust Deed who are hereby
authorized to give diseharga to the Exe-
cutive Committee and in iheir place and
stead to complété any of the above meîî-

tioned measures lhat may be pendant
at the time of their appointment.

R. F. Borough
lion. Secrelary

LLOVD TRIESTINO
Le bateau DAEMATIA partira

fe'SUiedi 14 janv.à 4 h.p.m.(Ligne de lnxe)
(voie csnaî de Gorinthe) pour Pirée, Cor-

fou, Brindisi, Venise et Trieste.

Le bateau MEMO partira
dimanche 15 jan.à 9 Ь.а.Ш.ропг Ineboli,
Samsoun,Ordou, Eerassunde,- Trébizonde
et Batonrn.
Le bateau J3UCOVTNA partira

mardi 17 janvier à 9 h a.m. pour Smyrne,
Rhodes, Àdalia, Limassol, Larnaca, Mer-
sine, Alexandrette, Tripoli, Beyrouth,
Caifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.

Le bateau UUEOPATMA partira
jeudi 19 janvier, à 4 h, p.m. pour Varna
et Bourgàs.
Le bateau PAJLACIUX partira sa-

medi 21 Janvier à 4 h. p. m. (Ligne de

luxe) (voieGanal de Gorinthe) pour Pirée,
Gorfou, Brindisi, Venise et Trieste.

Le bateau PRAGA partira
dimanche 22 Janvier à 10 h, a.m, (Ligne
rapide de luxe) pour Constantza, en

coïncidence avec le train direct pour Bu-
earest.

Pour plus amples renseignements s'a-
dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pé-
ra-Palace) Téléphone Péra 249Q 3 à Starn*
boni, Messadet Han, Tél Stamboul 2^5

Lasîer, Silbermann et Gie
(Département Maritime)

Service régulier entre Anvers

Conslanlinopie, Mer Noire et retour

Vapeur attendu ;

Le bateau PB,USSIA venant d'An-
vers, Pirée et Smyrne, arrivera le 12 crt,
à Gonstantinople et chargera pour Bour-
gas, Varna, Constantza et Bafoum.
SERVICE DE RETOUR ;

Le s{s TAE18MAN attendu de la
mer Noire vers le 14 crt, chargera pour
Malte, Anvers, Rotterdam, Amsterdam,
Hambourg, Dantzig^ Riga, Reval et les
autres ports de ia Baltique.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'agenc9 maritime LASTER, SILBER-
MANN et Gie (Tchinili R.htim ham No

3-15 Téléphone Péra 641.

Laster, Silbermann et Cie.

(Département Maritime)
Service régulier entre D intzig, Roi1er-

dam-Mer Noire et retour

VAPEUR ATTENDU :

Le bateau ALPHA arrivera à Cons-

taotinople vers le 14 crt, et chargera pour
Batoum et Poti.
Le bateau JDURO provenant de

Dantzig, Rotterdam, et Smyrne est atten-
du daos notre ville vers le 17 courant et

chargera pour Bourgas, Varna, Gonstan-
tza, Batoum et Poti.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Maritime Lasier,Silbermann et

Cie, Tchinili Rihfcim паи,No 13-15. Télé-

р&ояе Péra 641-

Navigation Paiideil Frères
Le paquebot rapide

CATEBÏNA de 2-001
tonnes, disposant de 150 couchettes en

1ère et 2ème classe, ainsi que de spa-
cieux entreponts pour les passagers de
3ème classe, partira le vendredi 13 Janv.
à 4 h. p. m. pour Mételin, Smyrne, Le

Pirée, Alexandrie, et Port Said,acceptant
des passagers et des marchandises.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à l'Agence Grespin, Galata.
Merkez Rihtim han, rez-de-chaussée No 8»
Téléph. Péra 2585.

EMPRUNT MUNICIPAL
de la ville Constantinople

5 o[o 1909

Navigation N. G. Kyriakidis
Le paquebot rapide

— ALKIMINI —

de 2C00 tonnes, éclairé à l'électricité,
disposant de 150 couchettes en I et II

classe, ainsi que de spacieux entre-

ponts pour les passagers de IH classe,
partirais vendredi 13 janv.à 3 h. du soir

pour CONSTANTZA acceptant des p s-

sagei'S et des marchandises
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence Grespin Galata Merkez
fiihtim Han, N0 8 rpz-de-chaussée. Té-
léph. Péra 2585.

Les porteurs d'Obligations de l'Emprunt
Municipal de la ville de Gonstantinople
5 010 1909, sont prévenus par le présenti
avis qu'un Comité vient d'être constitue
à Londres par les obligataires dans le but

générai de la protection de leurs intérêts
en venu d'une Convention autorisant le
susdit Comité de prendre telles mesures

qu'il jugerait utiles à ces fins.
Afin d'éviter les frais d'envoi des Ob'i-

gâtions à Londres, les obligataires domi-
ciliés à Constantinople peuvent présenter

.. .. Meurs obligations pour l'estampillage né-
Qianû huedePera Cite de Syrie. 22 ! cessaii:e à la National Bank of Turkey, Ga-j
Consultations pour les pauvres de 2 à \ lata, où ils pourront prendre connais-:

4 heures après-midi. 15 I sance du texte de la susdite convention, j

Hôpital e! dispensaire de ia
Société Internationale

de la Protection de l'Enfanc;

Papayanni Lin©
(The Ellerman Lines Limited)

Le vapeur MELGRAVIAN ve-

nant de Ltverpoo! avec marchandises
diverses est attendu ici le 9 courant.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doroo Brothers,
Tchinili Rihtim han, Galata.

Di.ng
€' Il £ С II L I
sa** par le or Y OU

Ligne de la Grimée
Le bateau MARIA battant pavillon

hellène, partira mercredi 18 janvior 1922,
pour SÉBASTOPOL. touchant à Yalta.
Pour marchandises et plus ample»

renseignements s'adresser à The Ame-
rican Steamship Agency, Galata, Moum-
liane Djadessi, Rrrindji Gumuche han s

N0 10, Téléph. Péra 263.



1

VENTE
du surplis des msrohandises

appartenant

au Gouvernement Britannique
Par ordre du С O.O .ds Constantîuopîe
Des offres sont acceptées pour

l'achat d'un grand stock d'habil-
lements militaires neufs et usagés,
de matériel d'hôpital et de caserne

et de campement etc. etc. se trou-
vant aux

Dépôts d'Ordonnance de
Fanaraki :

Les offres doivent être faites le
Mardi 24 Janvier 1922 avant midi,
chaque offre devant être accom-

paghée d'un car
4donnement non

inférieur aux 7o 0j0 de ja valeu:

LE BOSPHORE

ЯШЁВЁ

offre ef
"

remis séparément à
1 offf „

Les offres doivent être faites en

livres sterling pour les lots tels que
vus dans les dépôts.
Les droits de douane sont à la

charge de l'acheteur.
Pour de plus amples renseigne-

riients et pour le libellé de l'offre s'a-
dresser à

i'CIficier chargé des ventes

de TOPHANE
à Constantiiiople

«?йге 8 heures 30 a. m.

et snsdi et demi

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

N0 269 Adjudication définitive du samedi, 14 Janvier
1922, sous pli ferme.

Au dépôt de Saradjkhané: 16.180 vieux ceinturons confection-
nés en cuir, ancien modèle, se vendront par kilos, lO.OoO gourdes
en bouteilles en verres, 20.0Q0 kilos de fer pour fers à cheval.

Au dépôt de matériaux de Sultan-Ahmed : 150 kilos de pein-
ture bleu indigo, 60 guêtres pour pneus extérieurs d'autos et de ca-

mions.
Au dépôt de transports, de Yildiz : 17.545 mètres de rubans

pour tentes, 972 mètres de cordons ronds.
Au magasin de vente de la Commission : 400 mètres de rubans j

pour tentes. j
Au dépôt de constructions d'Oun-Capan : 3.500 kilos de

clous noirs indigènes. 8.000 kilos de fils et de clous pour chaussures.

Au dépôt de Suleymanié ; 8 charrues à soc à simple ou double

voiture.
A la fabrique de tissus de Defterdar ; 1.310 grands gonds se

vendront au kilo, 3.000 kilos d'acier.
Au dépôt de Balata : 4198 kilos de tiges de fer carrées.

Au dépôt de fortifications de Pin-Pacha : 87 kilos de fils de

cuivre usagés, 60 kilos de fils de cuivre neufs, 85 kilos de fils de

cuivre mince s.

A la direction de la minoterie <TOun-Capan : 14.520 kilos de

fer travaillé.
Au dépôt de vivres du ministère de la marine : 170 sacs neufs

là sucre et à riz.

Ш5 DFPfîT Г1 9 ПйПП1Н1MÊNPF N0 270. Adjudication du lundi, 16 janvier 1922, au dépôt des
" * ь ' *

[matériaux d'automobiles de Sultan-Ahmed : des pompes à incen-
г die à main, des chaînes de patinage pour automobiles, une batteuse,
Ides instruments d'électricité, des lanternes portatives à lampes à pé-
trole, du papier demeri, des balances fixes et autres objets. Ces

[marchandises se vendront aux enchères au lieu et au jour indiqués.
iLa vente est au comptant.

Aux Nouvea, x Etabli?)^osiients

N. KARÂKÂCHE& S0СBATE
(Coupeur Dlplon é do Pans)

heures costume et paletot sur mesureJ
Costumes prêts avec Rabais dë

Commission interalliés îles jtJijS dUÂ IjUddilUsId CiiUil
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires

Valable à partir du 5 au 11_ Janvier 1922

Chemin de fer 6'Anatoiie
Haidar-Pacha — Ada-Bazar ...

dij
La direction miiitaire de l'exploitation

du chemin de fer ottoman d'Anatoli-(^j
porte à la connaissance du public qu'àdj}
partir du 21 octobre, le trafic de voyué^i r?,

geurs, marchandises et bestiaux, qui s'é-^lj
JUt

tend actuellement sur le parcours Gaïdar-4^ _

Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur 1еф[ STAMBOUL, Place du Pont, JSTol6 au dessus No 1,^.3 J,l.l

sronçon de Yaremdja è Ada-Bazar

risques et péilisdes expéditeurs ou desti-lL?

cataires-
Les voyageurs empruntant les deux

fronçons devront se faire délivrer leurs

billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre

paiement des taxes y afférentes et s'a-

cheter ensuite à cette station de nou»

veaux billets pour leurs stations de des-

lination.
Le transport de bagages, chiens messa-

geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un trop-

ioon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une
seule et unique doeumention, en port
payé de la station de départ jusqu'à Ya-

ren dja, et eh port dû, de Yaremdja à la

station de destination.
L'oraire des trains mixtes et de mar-

chandises desservant le parcours de Haï
dar-Pacha à Ada-Bazar est jusqu'à non

vel avis, fixé comme suit „

Train mixte 1004
Haidar-Pacha-Ada-Bazar

Haïdar-Pacha départ 9.--

ATHIN AIKI
Cie Aiiortîiïied'Âssiiraiîce

au Pirée
Assurances contre les risques
d'incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinopieu
Etienne Zicaliotti et Fils

Minerva Han No 31, 32, 86.
Téléphone Péra 847

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

Pendik

Touzla
Guebzê
Dil-Iskélessi
Tavchandjil
Héréké
Yaremdja

Dérindjé
Ismidt

Buyuk-Eerb.
Sabandja
Ari fié
Ada-Bazar

(arri v. 9 45

(départ. 5 55

départ 10.17
« 10 50
с 11.11
« Il 21
« 11 41

12.-
12.30
12.56
13.14
13.45
14.80
15.10
15 30
15 50

(arrivée
(départ
départ
(arrivée
(départ

arrivée

Train mixte 1003
Ada-Bazàr-Hdidar-Pacha

Désignation :

| Farines étrangèreslrequalité
! » » 2me »

: Farines indigènes Ire qualité
s » 2ine »

a Riz Américain Bléitrouse.
] » Espagne .....
| » Siam
l » a'nglais Ire

) » » 2me

j Macaroni Indigène2me quai
I » de semoule

i Haricots Tchali. Ire qualité,
j » » 2me »

j » de Trébizonde
:j » iioroz .

de Roumanie
t Pommes de terre (Marseille)
i » » » (Ada-Bazar)

» » » (Bulgarie)
| » » » (Italie)
i Sucre en p. crist. (Hollande)
j » » » (Java)
j » » » (Américain)
\ » » cubes Hollandais

j v » » (Trieste)
1 » э carrés

, Huile d'olive extra extra

-, » s Ire qualité
» » 2rne >

PRIX

Pst.l'Ocq
20. -

17,—
19 -

10 —

34 -

33 -

21 50
19.—

85. —
39.—
20,—
16.—
13 -

17 -

13.—

13 -

7 50

37 50
85 —

86 -

40 —

39 -

42 —

81 -

75 —

.0 —

Dcsignaubn PRIX
Psfc. l'Ocq

Savon extra extra (Kultché). j 45 —

» indigène extra. 40 —

Beurre de Trébizonde Ire qualité; 175
« » 8ms » j 130 —

» Américain iré * { 79 —

»
-

» 2mè s

» » 3me »

Fromage blanc (Romuélie) Ireq.j 120
» * dé Bulgarie Ire q
» s touipum .

Olives de Tri lia supérieures .

Olives Indigènes Ire qualité
» » 2me »

» » 3rne »

Pétrol Américain ire qualité
» Roumanie en vrac

* Batoum _«Deukmé». .

el de table .

Viande de mouton kivirdjik .

г » Daglitz
« î Karaman
> » Dagliiz.et Car.2e

* > » 3e
i » Kivirdjik. 2e

Lait pur.
Tahin Helvassi 1rs . .

Tahin Helvassi 2me Patika.
Oignons grands.

» Bulgarie

7C

90 -

115 —

30 -

20
23 —

18.-
19.
10.

105
105 .

105-
93 -

80.—
92.—
86 —

53 -

14 —

11 50J

j Liquidation à cause des fêtes щ
Щ25 Ltqs. Costumas sur mesure. Paletots sur mfture 15 Ltqs. fi
'

«« RAFFINÉ
1

Deurt Yol Azi en face de Khédiviai Palace Hôtel, Grand'Rue de Péra

ceinlupsp €t ooAUleaé

L %0У -

* i

;- v-'rr'.q

ooupfe et éEéqarile
&o&oq&z. - Zeb : fy

'

^
(jouô en aqt&z. ро/ле A ' -

4/

E. G. PAUER & G
JE

Ada Bazar départ 9 —

Àrifié « 9 25

Sabandja « 9 52

Buyok-Derb. « 10 25

Ismidt (arrivée 10.55

(départ 11.25

Dérindjé départ 11.43

Yaremdja (arrivée 12,—

(départ 12.30

Héréké départ 12.59

Tavchandjil С 13 10

Dil-Iskélessi « 13 25

Guebzé С 14 05

Toazla « 14 24

Pendik (arrivée 14.45

(départ 15 -

Haïdar-Pacha arrivée 15.45

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 oio.

2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, se

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
: pour les distances moyennes,

3.— Les marchands qui vendraient, des denrées alimentaires à des prix

supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—

ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prix
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article Iv

du DécreR-Loi du 27 mai 1920£l336.

4 — Les marchands qui auraient des doléances sur les prix maxima des den-

1 rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement
! à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des

• denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adressera MM. les Commis-

I saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité tes-

f pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement

I ^аивадзБвмадеааываае»

fotYneni
u/ustaiiee

Siège Central: GÊNES
SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Fiume, Prague, Vienne

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smyrne, Samsoun.
DIRECTION GENERALE POUR L'ORIENT

Erzeroum Han, Stamboul, Téléphone: Stamboul 1I7S.
Représentants exclusifs des:

Pour plus amples renseignements, s'a-J Le Or N. PETALAS (rentré)
i dresser au département commercial |
H ïdar-Pacha. -"!

| Haïdar-Pacha, le. 13 octobre 1921. *

i La Direction militaire de Vexploitation \

lt4£ :
J. ARON &Ce INC.

Ад, К lie Cariât 26

^9, du. c6utuiê.£ . r>\,
« Magnifiques

pariir de 6 Ltq.
ceintures élasiiques à

américains

plus grandes fabriques

sucres, riz et

AVIS
les Oilsmes à gaz, Appa-

reils de chauffage au gaz,

Accessoires, etc., de Fabrication

Française les plus économiques,
pratiques et les moins chers:

SONT ARRIVÉS
Vente en gros et en détail. Conditions

spéciales pour les Revendeurs.

Agent général : F. DELILLE Galata,
Roman Han, No 1.— Tél. Péra 2574.

Exportation ds TOUS les produits
tioiono Stearltiarle lanza GÊNES .Les

de bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE, Coloniaux,
tous les produits français.

Sanios Amaral Lida USBOflNE.La bien renommée fabrique
de sardines et de conserves aiimentaires.

Fabrlche Gaieifine de TURIN.Les fameux chocolats aSîel-
one » biscuits et cacao etc., etc.

Avant déplacer vos ordres pour n'Importe quel article téléphonez à St.И75

DEMANDEZ PARTOUT
Chocolat ТД l П

« Le meilleur ! » le plus riche en Beurre e

Représentant général : MARIO BIGLïOCCA.
Dépôts et Bureau : Moumkané Nomico Han, 81,Galata. Téléphone P.2907

PERA, Rue des Postes, No 3

Traite les

MALADIES NERVEUSES
"fer: я | де ja (douleur, insomnie, vertige, dé-

?л| if^dErC* 9. P AË'é'Q ^ ; lires, paralysies) ; des poumons (oppres-
hOUvOLy ГЖ w#AÏ t fsion, toux) dtf cœur (palpitations.) de l'es-

é Si VOUS avez des affaires en f "oms°;.aes Lutestœs des parties génitales | д
т v

л I ; chez i homme et chez la femme (Impuis-§ s-4 Itlllui
sance, stérilité) etc.

Les pauvres gratis tes vendredis.

Offres et Demandes
lolds aiès imssîairas rob is,mari'

teaux et

Î8S7.
u.

l sucres et cafés adressez-vous

jl à M. Antoine Moseopoalos
! T Kévendjqgloa Han No î.
I ф:

Téléphone

II courtier et expert spécialiste
i en sucres et cafés

Une longue expérience de

I trente ans garantit l'exécution |j
É ponctuelle de vos ordres,

tailleurs, aux prix exacts d« revieru,?и:?
aucun bénéfice N'achetez pas avant dë
voir PAU 1S-SOLDE, 32 Rue des Petits-
Champs, en face du Passage Hadjopoulo.

67

cha aur

bureaux
spacieuses pour
dilUS Г". :iï-

meuble du journal Bosphore s'adresse?
à l'âdaiansîrutioa uu jourcab

v" S

Ц
f
f

au lait
et lait

Gérant,Djemil Sioulff,: avocat

Location de Coffres-Forts
(SAFES)

\ Déposez vos objets précideux dans le

s chambres-fortes des plus moernes' de la

f nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
j!D'ATHENES pour les mettre à l'abri du

У î VOL et de l'INCENDIE.
1 Service tous les jours de 9 h. 30 a.m.

fusqu'à 10 h. p.m. excepté les Dimanches
I Téléphone: Péra 3041.

Le douzicp idéal
fait d'anis pur et d'extrait de raisin

Mastic de fabrication de Chio

Tins purs indigènes
Viri.s et Liqueurs

provenant des régions vmicoles
les plus cé;èbres,

A la fabrique d boissons '-piritueusee.
ANT. TZALLAS

Péra, Galliondji Kouiouk, 48-68.

Mobilier do Luxa à vasrira
Luxueux inobiier pour bureau à vendre

tnLbureau. deux Bibliothèques, une table,
nn canapé, une chaise pour bureau, qua-
nre chaises, une étagère, un coffre-fort.

Les meubles sont en maroquin anglais
Grand Tunnei Han (Galata)

Occasion exceptieaneîlo. Un
canet auto obile en tô:e f

construcùon FIAT longueur 12 met! es,
moteur 40 c'aevrux,vitesseЮ nœnds, par-
fait état de marche

2:> Un. camion Packard 3 tonnes à vis
pal fait état de marche.
3o Un lot matériel divers se trouvant à

San Stéfano.
4b Terrain de 12 000 oies, pouvant être

morcelé et vendu, par lot de mM© pics,
emplacement unique à an StéfanO.
Pour visiter et traiter s'adresser aux

Etablissements F, Gallenca, î a j.q Bis

Dimiï-Lapou Sirkedji Stamboul,
(52—si

A grande Bâtisse en pierre de
doux étages, pouvant servir

de Dépôt, Atelier, Fabrique etc., sise stïf

le quais de Pacha Liman, Scotan S'adres-
ser No 18-19, Buyuk Tunnel Han Galata,

S'adresser au Buyuk Turin и Han No 1 3 Téléphone Fera 721.

«««л»». ^.e«-«sS55555KS5?SS5

FEUILLETON DU

PRINCESSE LOUISE DE BELGIgUE

Autour des trônes
que j 'ai vus tomber

« Die Thai ist iiberail

eatsebeidend. »

GŒTHE..

[Suite)

VXÎil

La mort du Roi.
Intrigues et procès
Testament du Roi

(.Document No 42)

BOSPHORE» (No. 60) premier exemple... vous ne respectez
pas les pactes sur lesquels se sont

fondées les familles, il n'y aura qu'une
voix en Belgique pour maudire ces do-

maines qui auront enrichi la nation des

dépouilles des enfants du Roi... Ne pen-
sez-vous pas qu'il soit mauvais que
la Royauté puisse être exposée au

soupçon de vouloir, sous le couvert

décevant d'une grande libéralité au

pays, se ménager les moyens, sinon

d'exhéréder ses descendants, du moins

de les dépouiller au delà de ce que

permettent non seulement les lois,
mais aussi la raison et l'équité ? Je

me permets de croire que ceux-là

servent mieux les intérêts vrais de la

royauté qui demandent qu'elle de-

meure soumise aux lois et respec-
tueuse du droit commun, que ceux

qui lui font le présent funeste d'une

autorité sans limites. J'ignore évidem-
ment si jamais ces arrière-pensées
pénétreront dans l'esprit de Sa

Ces enfants se sont mariés à leur

tour et ont constitué de nouvelles

familles. Ces familles ont pu très lé-

gitimement compter que rien ne

viendrait restreindre, à leur détri-

ment, la part héréditaire légitime,
que le Code déclare indisponible, au

profit des descendants... Si, par une
aberration dont vous donneriez le

vous n'auriez pas le courage de porter dres de Berlin jouait de lui, très ai- Uonnaire sut, d ailleurs, être coui-

la main sur ce patrimoine; pourquoi faibli. Mais que Berlin jouait de lui. tois, maïs l'ordre était précis, formei.

vous forger des armes dont, le motnenl] très affaibli. Mais que Berlin vou ut

venu, vous rougiriez de vous servir ? \ réellement une g
Ainsi se révèle, une fois de plus, j vait manquer d entraîner une con-

Messieurs, l'inutilité du projet, en ! figuration générale, pleine d'incoi..-

môme temps que son caractère pro-
iondément odieux autant que dange-
rôux... c'est une monstruosité juri-

nues terribles,
plus insensé.
Le vertige meurtrier

me
■ semblait encore

'emporta a

dique... Il ne se trouvera pas... dans j pendant. J'ai eu conscience d'uni

tout le royaume de Belgique, si pau-| mystérieure fatalité qui affolait Ber

vre fille qui n'ait dans la succession! lin et Vienne.
de son père des droits plus étendus

que n'en auront les filles du Roi dans
la succession de leur père... »

XIX

La gasrre et les épreuves
que j ai traversées

La guerre m'a surprise à Viennes

Je partis vers la Belgique. Les évé

uerre qui ne pou- nements m'arrêtèrent àMunich. L'ar-

inée allemande.barrait ia route,et ma

patrie allait connaître les honvuis

dont la Prusse porte la responsabi-
h té initiale.

Jusqu'au 25 août 1916, j'ai pu vi-

vre dans la capitale de ia Bavière,
considérée comme Princesse belge,
.sans avoir trop à souffrir des ri-

Je me demandais ce que j'allaisjgueurs auxquelles les circonstances

faire. Je n'eus pas l'embarras des so-| m'exposaient. D elle-même, i autorité

iutioncs . j bavaroise se montrait indulgente. On

Si, pour certains de mes compa-j tolérait que je gaide une femme de

triotes de Bruxelles, j'ai le mafheuiri chambre irançaise, depuis longtemps

de n'avoir pas recouvré ma nationa-p mon service. Le Comte, fid&Je che-

îité belge, en dépit du bon sens et dei varier dont le voisinage met dans ma

la volonté du Roi mon père, — пои-Ы е d'épreuves la consolation et la

veau déni de justice et d'humanité j force du seul appui qui ne m'a jamais

contre lequel je ne saurais trop pro-| manqué, pouvait rester dans mon

tester ! — j'ai été, dès le premier jour | en tourage,
de guerre, « sujetle ennemie » pour la lais ies victoires allemandes per-

totalité de ce que je pouvais en atten-

dre.
De jour en jour, mes ressources se

restreignaient et, autour demoi, l'at-
mosphèie, d'abord pitoyable, se t'ai-

sait hostile. Je prenais inutilement
soin de ne pas attirer l'attention et de
me soumettre aux exigences de ma

déiicaie situation. Les tracasseries,
ies aigreurs commençaient quand
même.
Mon gendre, le Duc Gunther de

Schlesvi.g-Hoistein, n'ignorait rien,
— et pour cause! — des difficultés

que j'avais à surmonter. Il ne tarda

pas à laisser voir qu'il escomptait о -VAL

j'accepterais d'être mise en tutelle, et

réduite, à recevoir de lui mon dernier

morceau de pain.
Je ne veux pas m'étendre sur les

actes d'un homme qui n'est plus. Si je
publiais les textes et papiers judi
ciaires que j'ai consë.rv-m j ajouterais
aux tris esses d rna rrnUiieureu-m libe.

de dire

Majesté ; vous ignorez si elles n'y en- Jusqu'aux piemfères hostilités, je n'ai> COur de Vienne, trop heureuse de i suadaierit mes infantigables ennemis j Je cftiis, pourtant, à la vente.
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treront point ; mais je sais que les

volontés de l'homme sont changeai!
tes et que les lois sont faitesyaour de-
meurer au-dessus de leurs atteinte

trouver une occasionpu aie résoudre à y croire. L'idée

que l'Empereur François-Joseph, un
pied dans la tombe, pût se lancer sur

. f les champs de bataille, après y avoir| territoire de ia

de se di-Lin-Hué j'allais être à leur merci. Ils agis-1 sommairement ce qui s'est passé-Bien

guer encore à mon égard.
On m'invita à sortir au plus vite du

jaerCC u .

en ner-son

sa'ient en conséquence.
Je suis fière do l'écrire :

l , . r.
<us ш£$eig;-que uton

^ ht ur. Elle étaii < pprimée

ne montre mieux la continuiçé de la

le malheur trame --dans laquelle mou exis-

propre mal-
; ten.ce's'est vue-prise, à p-u-i r cl;: jour

. s' tais où pour l- • j
S'il doit se faire que, au moment du '■ été toujours battu, me paraissait folle i Président, de Police-y

décès du Roi, le disponible étaii entamé, 111 est vrai qu'une eamarilla aux or-|
me signifier cet arrêt. Ce haut fonc-j aussi ; elle perdait tout, je perdais la. tune qui leur échappait, -à suivie)


